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AA près Rêves d’ombre qui a ouvert ses portes à la galerie des enfants du Centre

Georges Pompidou en juin dernier, la Cité des sciences présente L’ombre à la

portée des enfants.

C’est une exposition qui s’adresse principalement aux enfants de 5 à 12 ans mais qui

est ouverte à tous, adultes et enfants.

Elle propose des jeux, des manipulations et des expériences à travers un parcours à la

fois scientifique et artistique qui laisse une place au rêve et à l’imaginaire.

DES SITUATIONS D’APPRENTISSAGE VARIÉES

Comme les autres expositions de la cité des enfants, L’ombre à la portée des

enfants multiplie les approches pour susciter des situations d’apprentissage

variées. Le concept d’ombre n’est pas immédiatement livré aux jeunes visiteurs

qui vont l’approcher peu à peu. C’est par la complémentarité des démarches et

des postures induites qu’ils découvrent le phénomène de l’ombre. Ils sont invités

à observer, à expérimenter, à se poser des questions ; ils s’impliquent tant 

physiquement qu’émotionnellement.

UN PROJET PÉDAGOGIQUE

Située aux frontières de la science et de l’imaginaire, l’exposition donne forme

à un projet pédagogique qui s’appuie sur l’interactivité. 

En jouant, en manipulant, les enfants s’interrogent sur les conditions d’exis-

tence de l’ombre, sur ses propriétés, ses liens avec la lumière et ils trouvent dans

l’exposition des réponses à ces questions; ils prennent également conscience du

monde qui les entoure et apprennent à l’observer.

Et parce qu’une place a été laissée à la poésie, ils découvrent que l’ombre peut

être objet de création. 

UN PARCOURS SCIENTIFIQUE QUI LAISSE UNE PLACE AU MYSTÈRE

L’ombre à la portée des enfants revêt la forme d’un parcours qui s’effectue à 

travers des lieux fortement scénographiés riches en manipulations variées. 

Dès l’entrée, le jeune visiteur est impliqué dans une fiction créée autour du 

personnage d’Archibald Ombre. C’est en suivant ses traces qu’il découvre les mul-

tiples facettes de l’ombre.

PRESENTATION DE L’EXPOSITION
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LE VESTIBULE

Cette pièce qui sert d’introduction au parcours livre un indice sur la personnalité

du propriétaire : la blouse blanche révèle le chercheur ; quant à l’ombre géante

du portemanteau, elle annonce dans un clin d’œil, le sujet de l’exposition.

Et parce qu’il est intensément éclairé, le vestibule livre au visiteur l’un des prin-

cipes qui sous-tend l’exposition : « Il ne peut y avoir d’ombre sans lumière ».

LE GRAND SALON
Un corps, une ombre : le début d’une grande histoire

Ici, l’enfant est invité à bouger et à danser. Il peut découvrir des ombres de corps

en mouvement en observant le sol et les murs. Des ombres ont été dessinées au

sol ; il peut s’y glisser pour retrouver la posture qui a donné naissance à la forme.

Dans l’angle du salon, une chaise. Celui ou celle qui s’y assied voit son ombre pro-

jetée au mur ; les contours de son visage apparaissent déformés car l’ombre n’est

pas un double parfait de l’objet qui lui a donné naissance. L’ombre s’étire et se

déforme en fonction de la direction du rayon lumineux et de la surface sur

laquelle elle est projetée.

Des œuvres d’artistes contemporains sont présentées : Central Mosaïc de Scott

Snibb : L’ombre de celui qui regarde l’œuvre est enregistrée. Elle apparaît sur

l’écran, mêlée à celle des précédents visiteurs ; L’Haptomat de M.M.M.

(Dominique Pasqualini, Julien Roger, Jean-Michel Sanchez) : l’enfant est invité à

se déplacer devant un écran. L’ombre de son corps est enregistrée puis sa repré-

sentation en volume est projetée.
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LE CABINET DE CURIOSITÉS
Il n’y a pas de lumière sans ombre

Le cabinet de curiosités, anciennement chambre d’Archibald, déborde d’objets

récoltés au fil du temps. C’est ici qu’il stocke, classe, répertorie sa collection d’om-

bres : ombre  d’éléphant, de dinosaure, de dromadaire, si lourdes que les étagè-

res s’affaissent ; des ombres exotiques rapportées d’Indonésie, des marionnettes

de théâtre d’ombre, d’autres choisies parce qu’elles sont  tout simplement belles. 

On y trouve aussi des séquences de films de fiction et de dessins animés où l’om-

bre est mise au service du mystère, de l’humour, de la peur et de la poésie : Peter

Pan, Les Dalton en cavale, La nuit de chasseur…

Dans un coin, le bureau où Archibald rédige et dessine, où il prépare les étiquet-

tes que l’on retrouve tout au long du parcours… Suspendu au plafond, son lit est

entouré de luminaires.

Des œuvres d’artistes contemporains sont présentées : Les petites machines ani-

mées de Frédéric Le Junter, Deux installations savantes de Patrick Bailly-Maitre-

Grand et Ombres, une installation photographique de Gemma Nogueroles.
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LE LABO EXPÉRIMENTAL
L’ombre comme sujet d’expériences

Aménagé dans une ancienne chaufferie aux tuyauteries apparentes, le labora-

toire comporte en son centre un grand établi invitant à tester et à vérifier la 

théorie d’Archibald inscrite au tableau noir : 

« Pour faire apparaître une ombre, il faut une source de lumière, un objet devant

la lumière et une surface sur laquelle l’ombre est projetée ».

Le jeune visiteur peut se livrer à quelques expériences : il déforme des ombres

avec « l’écran à manivelle », anime un masque en fil de fer et déplace des objets

(poupées russes que l’on aligne pour ne former qu’une ombre, bateaux que l’on

rapproche ou que l’on éloigne de la lumière pour augmenter ou diminuer la taille

de leur ombres), avec L’ombromaton, il réalise son portrait en ombre et de 

profil  et avec le Colorisateur d’ombres, il fabrique des ombres rouges ou vertes…

6

LA CUISINE
La plasticité de l’ombre

La recette est simple : « Pour cuisiner une belle ombre : choisir soigneusement les

ustensiles, faire chauffer la lumière, saupoudrer de couleurs, agiter doucement,

savourer le résultat ».

Si Archibald passe visiblement une grande partie de sa journée dans son labora-

toire, on peut légitimement s'interroger sur ses repas. On a beau n’être qu’une

ombre, on n’en est pas moins un humain qu’il faut nourrir. Il y a donc une cuisine

dans cette maison. Carrelage, paillasse, évier, réfrigérateur, four, tout y est. Mais

les ustensiles et appareils ont été détournés de leur fonction pour projeter des

ombres. La passoire n’égoutte plus les nouilles, elle filtre la lumière et envoie des

points lumineux au plafond ; les bouteilles orchestrent un ballet d’ombres colo-

rées, le moulin à légumes fait tourner la lumière.

LA SERRE
“Jamais le Soleil ne voit l’ombre”

(Léonard de Vinci)

Entre laboratoire d’astronomie et petite orangerie, la serre est un espace ouvert

sur une nuit percée de milliers d’étoiles. Car il est ici question d’astronomie, du

Soleil et des planètes : l’ombre de la Lune sur la Terre avec un film sur les éclipses

de Soleil, la variation de l’ombre au fil des saisons et des heures de la journée...

Un « praxinoscope » lunaire reconstitue les phases de la Lune. Un projecteur,

associé à un globe terrestre, met en lumière le phénomène du jour et de la nuit

sur notre planète. Des vitrines hébergent de magnifiques cadrans solaires ainsi

qu’une panoplie de chasseur d’éclipses.
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LE JARDIN
Contes et histoires sur le Soleil

Chaises, guéridon, arbre, cabane... le jardin de la villa est plongé dans l’obscurité.

Une lampe-tempête et des lampions créent quelques halos de lumière. Le jardin

est le lieu où l’imaginaire s’envole, le lieu des histoires et des contes de fées, là où

l’irrationnel a tous les droits.

On s'y assoit pour lire des albums à la table de jardin : Bannibal ou l’histoire

d’Albert, Il ne faut pas faire pipi sur son ombre, ou encore Fulbert et le tailleur

d’ombre... On entre dans la cabane du jardinier pour écouter des contes lus par

Robert Arnault : Pour les jours gris, cherche un ami, une histoire qui dit la tristesse

des jours gris et sans ombre, Le voleur d’ombres, où les ombres sont capturées

pour devenir actrices d’un théâtre d’ombres…

5
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QUELQUES OUVRAGES SUR L’OMBRE

Albums pour la jeunesse

Expériences avec les ombres de Nora Domenichini, Marion Billet, 
collection Croq’sciences, co-édition Nathan/Cité des sciences et de l’industrie.

Ombre mon amie de Quentin Deletaille et Albertine Deletaille, 
éditions Flammarion.

La petite fille qui avait perdu son ombre de Georges Blonc, 
éditions Castermann.

Histoire de Julie qui avait une ombre de garçon d’Anne Bozellec, 
éditions Le sourire qui mord.

Le lapin et son ombre d’Anne Tompert, 
collection Cadou, éditions Le livre de poche.

Petit ours et son ombre de Franck Asch, 
éditions du sorbier.

Fulbert et le tailleur d’ombre de Benoît Perroud, 
éditions Didier jeunesse.
Il ne faut pas faire pipi sur son ombre de Jean Pierre Kerloc’h et Fabrice Turrier,
éditions Milan.

Traces de lumière d’Olivia Fryszowski, 
éditions Mango.

Blanc sur noir de Tana Hoban, 
éditions Kaléidoscope.

Bannibal ou l’histoire d’Albert d’Anne Quesemand et Laurent Berman, 
éditions Hachette. 

I colori : les couleurs de Luigi Veronesi, 
éditions Corraini. 

Le coeur des ombres de Marc-Antoine Mathieu, 
éditions L’Association.

Pour les adultes

L’ombre et autres contes d’Hans Christian Andersen, 
éditions Le livre de poche.

La découverte de l’ombre de Roberto Casati, 
Editions Albin Michel.

L’étrange histoire de Peter Schlemihl, l’homme qui a perdu son ombre

d’Adelbert de Chamisso, éditions Hachette.

L’éloge de l’ombre de Junichiro Tanizaki, 
éditions ALC.

Des lumières et des ombres d’Henri Alekan, 
éditions Le sycomore.

La République de Platon, 
éditions Hatier.

Cité des sciences et de l’industrie - Décembre 2005
Illustations : Marc Antoine Mathieu - Maquette : Martine Rousseaux

66

POINT  DOC

Une sélection de livres, revues, films et cédéroms.
Sur le site Internet de l’exposition L’ombre à la portée des enfants, www.cite-sciences.fr/
francais/ala_cite/expositions/ombres_lumieres, consultez le Point Doc proposé par la 
Médiathèque.



7

CONSEILS PRATIQUES POUR LA VISITE
DE L’EXPOSITION AVEC VOTRE CLASSE

Afin que votre classe visite l’exposition L’ombre à la portée des enfants dans les meilleures conditions, 
voici quelques conseils :

1.   Nous vous recommandons d’arriver 30 minutes avant votre horaire 
de réservation pour vous laisser le temps de retirer vos billets à l’accueil-groupes, 
permettre aux enfants de déposer leur manteau au vestiaire sans précipitation et aussi de 
passer aux toilettes. Le vestiaire est gratuit et se trouve à côté de l’accueil des groupes.

2.   Il est vivement conseillé de respecter les horaires de réservation, pour optimiser 
le confort de visite et permettre l’accueil de votre groupe par l’équipe d’animation suivant 
le planning prévu.

3.   La visite de l’exposition est un parcours dans la maison d’Archibald Ombre 
(personnage de fiction). Les enfants vont passer de pièce en pièce, découvrant à chaque 
fois des ambiances et des activités différentes. La configuration de l’exposition ne permet 
pas de revenir en arrière ou de disperser les enfants dans chacune des pièces de la maison. 
La découverte est progressive, on avance de salle en salle.

4.   Nous vous conseillons de venir avec plusieurs accompagnateurs• afin de pouvoir 
répartir la classe en petits groupes. Le rôle de l’adulte est de stimuler la perception 
visuelle des enfants. Il peut les aider à manipuler les éléments et à en comprendre le 
fonctionnement ou les inciter à utiliser des éléments sur lesquels ils ne s’arrêtent pas 
spontanément.

5.   Laissez les enfants découvrir l’exposition les mains libres. Les nombreuses 
manipulations et la pénombre ne sont pas propices à la prise de notes. Nous vous proposons 
des idées d’activités à faire avant et après la visite, ainsi que les contenus de l’exposition 
dans le  Document pour les enseignants que vous pouvez télécharger sur le site éducation,  
(http://www.cite-sciences.fr/francais/ala_cite/act_educ/global_fs.htm). 

6.   Le site Internet de l’exposition propose des activités interactives complémentaires,  
et donc différentes, de celles de l’exposition. (http://www.cite-sciences.fr/francais/ala_cite/
expositions/ombres_lumieres/index_f-exposition-enfant.htm)

• La tarification prévoit pour les accompagnateurs de groupes scolaires :  une gratuité pour 5 entrées payantes pour l’école  
maternelle, une gratuité pour 12 entrées payantes pour l’école élémentaire et une gratuité pur 15 accompateurs pour le 
secondaire. 
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ACTIVITÉS  AUTOUR  DE  L’EXPOSITION

Voici quelques idées d’activités que vous pouvez réaliser avec votre classe, avant et après la visite de 
l’exposition. 

Le propos scientifique de l’exposition pourrait se résumer à la théorie d’Archibald : « Pour faire 
apparaître une ombre, il faut  une source de lumière, un objet dans la lumière et 
une surface sur laquelle on peut voir l’ombre ».  Les manipulations proposées permettent 
de mettre en avant chacun de ces trois paramètres, à différentes échelles et sous des formes 
variées.

L’ombre à la portée des enfants propose un «décodage» de l’ombre plutôt qu’une théorisation 
de la lumière, mais vous pouvez envisager la visite complémentaire de l’exposition Jeux de lumière. 
Ici, l’objectif est plutôt de développer la perception visuelle, la représentation dans l’espace et 
le sens de l’observation. L’exposition incite l’enfant à aborder la notion abstraite de l’ombre, à 
verbaliser sur ce thème tout en manipulant. Un vocabulaire adapté est utilisé dans chacun des 
textes des 37 fiches explicatives. La dimension esthétique et poétique est aussi toujours présente, 
favorisant l’émerveillement et l’adhésion de l’enfant.

SUGGESTIONS  D’ACTIVITÉS  POUR  PRÉPARER  LA  VISITE

Observation des ombres

- Tracer l’ombre du corps au sol sur des grandes feuilles de papier. Celles-ci peuvent 
ensuite être découpées et peintes pour faire une galerie d’ombres accrochées au mur. 

- Tracer l’ombre d’un objet à différents moments de la journée. Par exemple, tracer 
l’ombre de l’arbre de la cour ou d’un objet collé à la fenêtre. Après avoir observé son 
évolution, se demander pourquoi l’ombre se déplace.

- Photographier des ombres avec des appareils photos jetables ou numériques. Il est 
intéressant d’étudier auparavant quelques photos déjà réalisées pour repérer leurs formes 
étranges, les changements de point de vue, leur côté architectural… Les photos peuvent 
ensuite être triées, classées, rangées dans un album : c’est le début d’une collection 
d’ombres.

Langage

- Faire préciser le vocabulaire de spatialisation et de mouvement : devant, derrière, au 
dessus, en dessous, sur le côté, entre, à droite, à gauche, aligner, avancer, reculer…

SUGGESTIONS  D’ACTIVITÉS  POUR  PROLONGER  LA  VISITE 

Sciences

- Repérer : 1/ les sources de lumière de l’école (le Soleil, les lampes, le rétro projecteur, le 
projecteur diapo, le vidéo projecteur, les lampes de poche...), 2/ les objets et les personnes 
de l’école (les enfants, la maîtresse, l’arbre, les crayon...), 3/ les écrans de l’école (le sol, la 
cour, les murs, le papier chiffonné, les escaliers...).

- Réaliser des expériences et petites manipulations pour décliner la théorie d’Archibald 
en utilisant le matériel répertorié précédemment : faire grossir les ombres, les multiplier, 
leur donner de drôles de formes, les déplacer, les superposer, les faire apparaître de 
différents points de vue…

Arts plastiques

- Faire des photos d’ombres existantes, et les mettre en valeur avec des «accessoires» : 
ajouter des vraies feuilles sur l’ombre d’un arbre, ajouter des objets dans la main d’une 
ombre de quelqu’un, faire interagir des ombres avec le paysage… C’est une démarche de 
création artistique à développer, plutôt qu’un travail d’observation simple. 

- Faire ou aller voir un spectacle de théâtre d’ombres, d’ombromanie, un film d’animation 
avec des ombres…
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Motricité

- Jeux avec des ombres, courir sans marcher sur les ombres des autres, chatouiller 
l’ombre sans toucher la personne, superposer les ombres, sauter sur l’ombre, faire se 
rencontrer les ombres...

- Chorégraphie, expression corporelle avec l’ombre au sol ou au mur, individuellement ou 
en petits groupes.

Langage

POUR  D’AUTRES  ACTIVITÉS

Sciences

- Croq’sciences, Expériences avec l’ombre, éditions Nathan. 11,5 €
- CNDP, la fiche connaissance N° 17 «Lumière et ombres», document d’application des 

programmes cycle 1 et 2. www.cndp.fr/textes_officiels/ ecole/sciences-fiches-c2c3.pdf

- La main à la pâte, différentes activités proposées pour les cycles 2 et 3 en astronomie, 
théâtre d’ombres, activités dans la cour, etc…
http://www.lamap.fr/?Page_Id=4&DomainScienceType_Id=14&ThemeType_Id=30

- Poser des questions aux ombres : après avoir parlé des ombres collectivement, chaque 
enfant formule trois questions qu’il aimerait poser à son ombre. Les questions sont 
collectées, mélangées, puis tirées par les enfants. Chacun à son tour essaye de répondre à 
la question posée, de façon scientifique ou poétique… 

- Ecrire des contes ou des poésies sur l’ombre : les enfants peuvent s’inspirer des histoires 
entendues dans l’exposition, raconter l’histoire d’une ombre très originale, imaginer des 
situations où les ombres ont un comportement surprenant, composer des acrostiches…

CONTACTS 

Promotion scolaire   

  Joëlle Carlin     tél : 01 40 05 81 43 email : j.carlin@cite-sciences.fr

Action culturelle    

  Mitty Demczuk  tél : 01 40 05 79 16 email : m.demczuk@cite-sciences.fr

Réservation groupes       

 de 9 h 30 à 17 h 30, du lundi au vendredi tél : 01 40 05 12 12   email : resa-groupes@cite-sciences.fr



PLAN DE L’OMBRE À LA PORTÉE DES ENFANTS
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FICHES DE CONSIGNE DES ÉLÉMENTS  (37 fiches)
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GENERIQUE DE L’EXPOSITION

COMMISSARIAT
Xavier Limagne, Commissaire  x.limagne@cite-sciences.fr 
Perrine Wyplosz, Coordination générale 
Sophie Manoff, Chargée de projet 

DIRECTION ARTISTIQUE ET SCÉNOGRAPHIE

COMITÉ D’EXPERTS
Marc Antoine, professeur de didactique de la physique, IUFM de Paris 
Michèle Augustin, directrice de la compagnie Amoros et Augustin, Strasbourg 
Patrick Bailly-Maître-Grand, plasticien et photographe, Strasbourg 
Frédérique Cuisinier, professeur de psychologie cognitive, Université Paris X 
Vincent Jeudy, Chercheur en nanosciences, Institut national de science des Particules

Atelier Lucie Lom, Philippe Leduc, Marc-Antoine Mathieu
Pascal Rodriguez, architecte
Hervé Gary, éclairagiste
Marion Solvit, graphiste
Catherine Teilhet, accessoiriste
Baptiste Bureau, Flavien Conilleau, designers

LES ARTISTES DE L’EXPOSIITION
Luc Amoros, contes www.amoros-augustin.com 
Anne Artigau, photographies  
Michèle Augustin, théâtre d’ombres www.amoros-augustin.com  
Patrick Bailly-Maître-Grand, photographies et installations  
Evgen Bavcar, photographies http://www.zonezero.com/exposiciones/fotografos/bavcar/
Collette Hyvrard, photographies http://art.fullpliant.org/artiste/hyvrard/  
Fréderic Le Junter, installations www.lejunter.net 
Jean-Pierre Lescot, théâtre d’ombres,   
www.themaa.com/annuaire/index.php?cmd=fiche&compagnie=260
Marc-Antoine Mathieu, croquis et dessins 
http://perso.wanadoo.fr/cicla/div/marc-antoine_mathieu.html
Gemma Nogueroles, installations photographiques  www.gemmanogueroles.com 
MMM, installation multimédia www.motionmethodmemory.com 
Yves Pache, photographies http://www.philippepache.com/home/index1.php
Denis Pasquier, photographies  
Scott Snibbe, Installation multimédia  http://www.snibbe.com/
Théâtre de la marionnette à Paris, http://www.theatredelamarionnette.com/v2/fr/
Teatro Gioco Vita, http://www.teatrogiocovita.it

Cette exposition à été conçue conjointement avec le Centre Pompidou 


